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O
uverte  le  11  septembre
1989,  à  l’initiative  de
4 chirurgiens, la clinique
du Val d’Aquennes, dans

la rue du même nom, dispense des
soins  médicaux,  de  réadaptation  et
de rééducation de l’appareil locomo­
teur.
« Nous sommes spécialisés en lombal­
gie et donc en problèmes de dos et nous
comptons 60 places pour des patients
en  hospitalisation  complète  et  une
grosse trentaine pour des patients en
hospitalisation à la journée. En, 2024,
nous avons ainsi comptabilisé au total,
un peu moins de 500 hospitalisations »,
détaille Laurie Sénéchal, responsable
communication de l’établissement.

Une cinquantaine
de lycéens accueillis
La clinique, qui propose aussi de la
balnéothérapie,  compte  une  petite
cinquantaine  de  salariés  parmi  les­
quels  kinésithérapeutes,  ergothéra­
peutes,  psychologue,  encadrants
d’activités physiques adaptées.
L’ensemble  de  ces  personnels  était
mobilisé, hier, pour une nouvelle par­
ticipation à la journée nationale « Ma

clinique  est  fantastique »  instaurée
par la Fédération Hospitalière Privée.
Une  journée  au  cours  de  laquelle
l’établissement  a  accueilli  une  cin­
quantaine  de  lycéens :  de  la  filière
Sport  santé  du  lycée  Delambre
d’Amiens le matin et de la filière ST2S
de  l’Institut  Saint­Joseph  de  Fon­
taine­lès­Vervins l’après­midi.
« On  participe  à  cette  manifestation,
qui a toujours lieu la première semaine
de  décembre,  depuis  2022,  rappelle
Laurie Sénéchal, le but est de faire dé­
couvrir les métiers du soin, de la réédu­
cation et de  l’accompagnement  fonc­
tionnel  aux  étudiants  de  manière
concrète et immersive. »
Ainsi,  kinésithérapeutes,  ergothéra­
peutes, infirmières, aides­soignantes
reproduisaient  devant  les  lycéens
leurs gestes du quotidien, leur faisant
découvrir  les appareils ou  les tech­
niques dont ils se servent. Sans ou­
blier de les faire passer par l’atelier
hygiène et prise de constantes où ils
servaient de cobayes pour une prise
de température, de tension, de glycé­
mie ou pour une friction hydroalcoo­
lique adéquate.

Ateliers participatifs
Dans  les  ateliers  d’activités  phy­
siques  adaptées  (APAS),  les  jeunes
devaient être beaucoup plus actifs en
empruntant un parcours d’obstacles
en fauteuils roulants, en jouant aux

fléchettes ou encore en tirant à l’arc
munis de lunettes spéciales augmen­
tant la sensation de fatigue.
Un côté ludique qui, associé à la dé­
couverte de métiers plus ou moins
méconnus, a séduit les lycéens ren­
contrés  le  matin.  Intéressée  par  la
profession  de  kinésithérapeute,
Léane  Bendjafer,  actuellement  en
classe  de  1ère,  confiait  ainsi  « je
connaissais un peu ce métier mais, ici,

j’ai pu  le voir pratiqué en conditions
réelles. Et j’ai aussi appris, avec des gens
dont c’est le travail, sur l’ergothérapie,
la prise de glycémie ou de tension, le la­
vage des mains. C’était intéressant et je
suis  partante  pour  revenir  une
deuxième fois ici. »
Son amie, Aya Kahlain, en 1ère égale­
ment, partageait cet avis sur cette de­
mi­journée de découverte : « J’ai pu
voir ici un panel de tout ce qui existe

dans les métiers de la rééducation. J’ai
découvert  l’ergothérapie  que  je  ne
connaissais pas, les exercices que font
pratiquer les kinés et le quotidien des
personnels de santé. Le domaine médi­
cal m’intéresse mais pas trop ce milieu
de la rééducation ».
Preuve que l’intérêt d’une telle jour­
née est aussi de conforter ou non les
lycéens dans le choix des professions
qu’ils envisagent.
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dans divers services et ateliers. C’était encore le cas hier.

Les lycéens découvrent 
les métiers de la rééducation

Thierry
Griois
Journaliste

region­amiens@courrier­picard.fr

Contrairement à ce nous
indiquions dans notre édition
de mercredi, le Samarien qui
a été victime d’un terrible
accident le 10 octobre dernier
sur le terrain de pétanque ne
participait en aucune manière
aux travaux. L’homme de
64 ans, adhérent de la Pé­
tanque Bretonvilloise (qui ne
s’exprime pas sur l’affaire), se
trouvait là en tant que specta­
teur alors que des travaux
étaient entrepris sur le ter­
rain. Il discutait avec des amis
lorsqu’il a été percuté par un
rouleau compresseur. Une
enquête pour homicide invo­
lontaire est ouverte. La vic­
time a succombé à ses bles­
sures vendredi 28 novembre,
et son enterrement a eu lieu
ce jeudi.

Villers­Bretonneux 

Accident mortel : 
le bouliste ne participait
pas aux travaux

Dès  17  heures,  vendredi  5  dé­
cembre  2025,  la  place  de  la  mai­
rie  de  Corbie  s’est  animée,  à  l’oc­
casion  du  lancement  de  « Fest’hi­
ver »,  un  ensemble  d’animations
autour  de  Noël  organisées  par  la
municipalité  jusqu’au  20  dé­
cembre. 
Au milieu des illuminations et des
chalets  du  comité  des  fêtes,  une
patinoire synthétique a été instal­
lée  et  sera  accessible  gratuite­
ment tous les après­midi jusqu’au
7  décembre.
Les  adeptes  prennent  leurs
marques  à  leur  rythme.  Les  en­
fants  comme  leurs  parents  sont
aux  anges,  comme  Émilie  Dubois,
venue  avec  sa  fille.  « L’ambiance
est  sympa  et  c’est  gratuit,  sourit­
elle. C’est  la  première  fois  que  je
viens.  Ces  animations  évitent  de

devoir  aller  à  Amiens. »  Sa  voisine
abonde.  « Cela  apporte  de  l’anima­
tion,  explique­t­elle.  Je  n’avais  pas
droit à cela étant jeune, donc on en
fait  profiter  les  enfants. »  Vers  18
heures,  une  cinquantaine  de  per­
sonnes a assisté au lancement des
illuminations  , ainsi qu’à  la venue
du  père  Noël.  Le  week­end  s’an­
nonce  festif !
Alexandre Genest

Patinoire  de  noël,  samedi  6  décembre,  de  15  à
21  heures  et  dimanche  de  14  à  17  heures.
Concert de Maracaju, samedi, de 15h50 à 16h30
et  de  17h20  à  18  heures.  Animations  par
l’association  des  parents  d’élèves  du
centre­ville,  dimanche,  de  14  à  17  heures,  etc.

Corbie

Les adeptes ont pu
tester la patinoire dès

17 heures, ce vendredi.
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Le cinquième Fest’Hiver 
est lancé


